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plusieurs localites meme le filage et le tissage manuel du lin ont presque cesse 
d exister a l’Etat d’industrie, pour cEder la place au tissage du coton, comme 
par exemple dans les gouvernements de Moscou et de Vladimir, oü vers le 
commeneement de notre siede et ä la fin du siede dernier la principale 
Industrie locale etait celle du lin. — Le second coup a ete porte ä l’industrie 
liniere rustique par la crise cotonniere, qui a puissamment contribue au deve- 
loppement des grandes tilatures de lin travaillant avec des metiers mecaniques. 
Le tissage de la teile avec du lin filE ä la maison a ete remplace par la toile 
preparee par un tissage mecanique, execute dans une filature. DEs lors les 
paysans se sont bientöt convaincus de 1 impossibilite de soutenir la concurrence 
contre les produits fabriques dans les tilatures et ils se sont mis a cultiver avec 
grand soin le lin, qu ils vendent ensuite a l’Etat brut. Par suite, la production 
des toiles tissees a la main tend ä diminuer cliaque annee dans une reinar- 
quable proportion, a mesure que le filage mecanique se developpe davantage 
dans les manufactures. 

Les conditions ou formes de 1 industrie du tissage du lin constituent deux 
genres di flerents de fabrication: les paysans aises achetent pour leur compte 
le lin file et vendent eux-memes les tissus confectionnes; mais la plupart des 
tisserands emploient des chaines de tissu fournies par les fabrieants et les mar- 
chands de toile possedant des Etablissementset des comptoirs pour la distri- 
bution des tils. Quelquefois, ce sont des commis speciaux ou des commission- 
naires qui sont charges par les fabrieants et les marebands de s’occuper de 
cette distribution; ils demeurent dans les comptoirs des capitalistes, dans un 
des villages voisins. 

Le tissage des toiles s opere parfois, vu l exiguite des chaumieres, dans 
une Sorte de maisonnette pouvant contenir ordinairement de 10 ä 15 metiers. 
Dans ces ateliers rustiques, il n’y a guere que des liommes qui travaillent; ra- 
rement on y voit des femmes; chaque ouvrier tisserand paie de 2 a 3 roubles 
par an au proprietaire de l’atelier Dans le gouvernement de Kostroma, des as- 
sociations d artisans ont organise quelques Etablissements de tissage pour 
5, 8, 10 et 15 metiers, qui sont entretenus ä frais communs par les paysans; 
ces Etablissements sont chaufFEs et eclaires a frais communs; et dans quelques- 
uns d’entre eux, pour garder le matEriel qu’ils renferment, un Service de garde 
nocturne est organisE et exercE ä tour de röle par les tisserands eux-memes. 

Toutes les operations de la fabrication dans les villages sont exEcutees 
a la main ou a l’aide d’appareils tres-anciens; cependant peu ä peu on 
commence ä introduire dans cette fabrication des brosses metalliques, des 
rouets et meme des mEtiers ä la Jacquard et des ros mEtalliques. 


